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RÉSUMÉ. La production d’indicateurs écosystémiques est fortement 
encouragée dans le cadre de la Convention sur la Diversité Biologique, ratifiée 
en 1992 lors de la Conférence de Rio. Dans le cadre des pêcheries 
commerciales, l’indicateur d’intensité énergétique répond en partie à une 
approche écosystémique. Les pêcheries commerciales ont une influence sur les 
écosystèmes marins dont les effets à long terme peuvent être amplifiés par les 
conséquences du changement climatique. Dans cet article, nous étudions 
exclusivement la pression des facteurs anthropiques sur les peuplements marins 
exploités commercialement, à travers un indicateur décrivant les besoins en 
carburant par unité de production, en fonction du type de pêche. La production 
de ce type d’indicateurs dans les pêcheries, fondés sur la consommation 
énergétique, s’intègre dans les objectifs des programmes de réduction des gaz à 
effet de serre (GES), conformément au principe de la mise en œuvre du 
protocole de Kyoto.  
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